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Cher journal,



je vais bientot finir ma thèse, et c'est pas trop tot parce que c'est drolement long et pas toujours drole.

Comme je n'ai pas plein de gamins et que je suis encore jeune, je veux profiter de ce joli diplome pour faire un petit tour du monde des laboratoires de recherche intéressant dans des pays où ils ont plein de fric, typiquement pas la France.



Je cherche à effectuer un post-doc dans le monde, pas en Europe, dans un pays où j'ai une chance de me faire comprendre en anglais. Dans la liste, j'ai le Japon, le Canada, les USA et Hong-Kong. Mais ma liste est ouverte.



Pour les contacts avec les labos, c'est plutot bon, j'en ai quelques uns qui semblent relativement fiables. Se pose le problème du financement, et c'est là que ça commence à me faire sérieusement flipper.



Parenthèse.

Ma thèse est financée avec une bourse un peu pourrie. Je suis content de l'avoir, sinon je n'aurais jamais tenu trois ans, mais elle ne m'offre pas de chomage ou de retraite. En gros, j'ai été payé au noir pendant 3 ans, sans payer d'impot ni charge sociale (mais j'ai été drolement mal payé -- ç'eut été beaucoup plus intéressant pour moi d'etre payé au SMIC en payant des impots et des charges).

Fin de la parenthèse.



Je cherche donc à aller à l'étranger pour m'en mettre plein les fouilles, pour rattraper mon retard, surtout pour payer ma retraite pour quand je serai tout vieux. En réalité, l'argent ne m'intéresse que peu: J'en veux assez pour vivre comme je l'entends, mais je n'ai pas de désir de villa, de piscine ou de yachts. Je n'ai pas choisi ce métier pour etre riche (après, faut pas déconner, avec 9 ans d'études dans les pattes, j'aspire à un chouilla plus qu'un SMIC).



Les financements donc. D'abord, c'est un gigantesque bordel. Les associations sponsorisés par le MAE ont un beau site web (nan, je déconne), mais l'information y est dispersée n'importe comment et typiquement je ne sais pas comment trouver les procédures pour les demandes de sous, notamment pour le Canada (pour le Japon c'est bon, c'est la JSPS qui s'en occupe parce qu'ils aiment bien les scientifiques, les japonais -- mais le dossier à remplir est long comme ma

Ensuite, j'ai drolement peur de me planter dans mon financement, typiquement d'essuyer encore deux années à travailler plus ou moins gratuitement, sans cotiser à rien et à me retrouver au chomage à 60 ans sans avoir droit à rien.



Bref je t'appelle au secours mon bon journal. J'imagine que dans le lot, je ne suis pas le premier à passer par là. Tous les retours d'expériences sont les bienvenus, notamment sur :

- la recherche de financement, où trouver et comment remplir ces lutins de dossiers, lesquels sont valables, lesquels puent du fion. Et si vous avez réussi à le faire sans faire de demande de financement relou, mais sur un contrat du labo d'accueil.

- les séjours à l'étranger. J'ai une petite expérience du truc, c'était super cool c'est pour ça que je veux recommencer (au Japon), mais si ça tombe, les États-Uniens sont des gros cons et je dois les fuir (en tout cas, dans un cadre de recherche scientifique), les Canadiens ont tous la grippe aviaire et les Chinois sont transexuels.

- la vie d'expatrié: les implications administratives relou, genre cotiser en France, payer des impots en France, avoir des Visa qui vont bien. 



Merci cher journal.

(si vous vous demandez pourquoi il n'y a aucun accent circonflexe dans ce message, c'est à cause de
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